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HYDROGÉOLOGIE DU LUTÉTIEN SUR L'ANTICLINAL DE LA SEINE 
ET DE MEUDON (4° note). 


Par R. Sovern. 


Au sud de Paris, les assises sont relevées par un axe tectonique 
important : l’'Anticlinal de la Seine et de Meudon, dont le rôle a été 
prépondérant dans l’histoire géologique de la région parisienne À, 

En limitant l'étude aux abords de celle-ei, on peut jalonner 
l’anticlinal par un itinéraire passant entre [lerbeville et Bazeniont 
(rive droite de la Mauldre), longeant le plateau des Alluets, traver- 
sant lFeucherolles, St Nom la Bretèche, Noisy-le-Roiï, Rennemoulin, 
et Chaville, où l’axe se décroche vers le nord. A Sèvres s’amorce l'axe 
de Meudon proprement dit, traversant Meudon, Issy-les-Moulineaux, 
Vanves, Malakoff, Bagneux, Arcueil, Kremln-Bicêtre, Ivry-sur- 
Seine où il franchit la Seine, Charenton, St Maurice-Gravelle, Join- 
ville-le-Pont et Champigny où il pénètre en Brie sans qu’on puisse 
reconnaître ensuite son tracé avec précision. 

L’altitude du Lutétien décroît régulièrement d’ouest en est, et son 
sommet se tient aux cotes suivantes : 


lerbeville-Bazemont + 125 Sèvres * + 82 Charenton + 49 
Feucherolles 120 Meudon * 81 St Maurice 47 
St-Nom-la-Bretèche 117 Issy-les-Mx 82 Gravelle 45 
Noisy-le-Roi 114 Vanves 80 Joinville 
Rennemoulin 109 Bagneux 73 le Pont o1 
Rocquencourt 107 Arcueil 73 Champigny 42 
Versailles 99 Kremlin-Bicêtre 65 
Marnes-la-Coquette 92 Ivry-sur-Seine 61 

Chaville 89 


Le tracé comporte trois sections bien individualisées : la première 
correspond à l’axe de la Seine ; elle se tient à des eotes élevées, où le 
Lutétien, recouvert d’une eouverture épaisse de sédiments éocène- 
supérieurs et oligocènes, n’affleure qu’en bordure des vallées (Maul- 
dre ; rû de Gally, vallon de Sèvres). 

Dans la seconde, comprise entre Sèvres et la Seine, le Lutétien, 
qui aflleure, est parfois décapé, et sa continuité est interrompue 
par la Bièvre. Sa base arrive au contact des alluvions à [vry-sur- 
Seine. 


* Étage imcomplet, Marnes et Caillasses décapées. 
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Sur la troisième section, le Lutétien n’est au complet que sur la 
ligne de faite : dans la falaise longeant la Marne, de Charenton à 
Gravelle. Dans la vaste plaine alluviale qui s'étend au sud et à l’est, 
l'étage décapé est recouvert par les sables et graviers de la terrasse 
de 10/15 im, et il ne retrouve sa puissance normale, sous les Sables 
de Beauchamp, que vers son point de disparition sous la Brie, vers 
le rů de la Lande à Champigny. 


19 Anticlinal de la Seine. 


Sur cette section, le Lutétien conserve une puissance assez cous- 
tante ; sa base sableuse et très perméable repose uniformément sur 
PArgile plastique. Tous les puits et forages atteignant celle-ci out 
traversé, dans les banes inférieurs lutétiens, une zone aquifère géné- 
ralement peu élevée, ce qui souligne le faible mouillage des calcaires, 
dont les banes s’inclinent vers le sud en direction du rů de Gallv. 
On repère sur les flanes de cette vallée une ligne de sources d’affleu- 
rement au contact des calcaires glauconieux et de l’argile sparna- 
cienne, et des suintements bicu earactérisés, notamment sur les 
pentes du Clos au Comte (Grignon), Quelques écoulements privilégiés, 
à la faveur des ondulations, déterminent des sources pérennes, 
comine celles de Villepreux, Chaveuav, du bas de Feucherolles, de 
Thivernal et de Davron. de débit compris entre 1 et 8 litres/seconde. 
D'autres sources sont signalées à Grignon (2) : la Laverie, porte de 
Chantepie, dont les deux griffons sont captés pour l'alimentation en 
eau de l'École d'Agriculture, et une source plus abondante, à Mont 
Martin, qui a présidé aux dépôts des tufs fossilifères de Chavenav. 

Dans le puits de Feucherolles (2) où le Lutétien épais de 15 à 
18 m repose sur les argiles bariolées à + 94,60, aucun niveau d’eau 
intéressant n'a été reconnu dans le Lutétien, 

Les recherches par forages effectuées au château de Wideville, 
près Crespières, n’ont pas douné de résultats satisfaisants, de mmême 
que les divers forages de Versailles (3) qui out dù atteindre la Craie, 
avant pas trouvé de venues aquifères suffisantes au-dessus de 
Argile plastique. 

A Louveciennes (3 p. 23-25), pas d’eau signalée dans le forage de 
la propriété Duclos, mais à Rocquencourt (4), dans le forage des 
Quatre Arpents, G. F. Dorrrus (3 p. 21-23) mentioune une faible 
venue aquifère dans le Caleaire Grossier supérieur, entre + 98 et 
+ 108, dont le niveau statique s’est stabilisé à la cote + 102. 

Dans le forage du Pare de Jussieu, à Chevreloup, l’eau a été ren- 
contrée vers 16 m de profondeur (+ 99) dans un calcaire fossilifère 
de la partie médiane des Marnes et Caillasses. 

Sur la retombée septentrionale de Paxe de la Seine, on retrouve 
de nombreuses sources d'affleureoient : Aubergenville, Fins, Moratin- 
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villiers {source importante à l’ancienne papeterie, vers la cote + 60, 
débitant 8 ht/secc.), Villaines, Médan et Poissy. 

A Marnes la Coquette (3 p. 26-27), le mouillage est à peu près nul, 
le plan d’eau ayant été trouvé à la cote + 71, à 10 cm du contact 
Lutéuen/Sparnacien. 

Les eaux sont déjà plus importantes à Saint-Cloud, où le forage 
du Stade Français a rencontré des venues aquifères dans le Lutétien 
inférieur, entre + 72,50 et + 63. Le niveau statique s’est établi à la 
cole + 72. 

Au sud de la hgne anticlinale, dès que le Lutétien s'enfonce sous 
la couverture sédnnentaire, 1] retrouve ses caractères aquifères. 
A Jouy-en-Josas (Château de Cambacérès) où l'étage est situé entre 
+ 39,91 et — 4,50, un puits partant de la cote + 100 a obtenu 
des eaux fortement ascendantes : Niveau statique : + 85,63, niveau 
de pompage : + 80, au débit horaire de 12 mê. 


20  {nticlinal de Meudon au sud de Paris. 


Dans la section comprise entre Sèvres et Ivrv, le Lutétien se 
tient encore à des altitudes notables. À Sèvres, il aflleure de part et 
d'autre de la route de Versailles et de grandes earrières souterraines 
permettent de l’étudier. Les puits alimentant la Brasserie de la 
Meuse ont dépassé le Lutétien inférienr où ils n’ont rencontré que des 
suintements insignifiants, et captent une puissante nappe hbre 
circulant dans les Sables d'Auteuil et dont le niveau statique est à 
39 cm au dessous du contact, 

Le tableau ci-contre condense les observations hvdrologiques 
effectuées en 1937-38 dans les sondages d'étude de l'Emmissare Sud. 

ll vy a pas de venue aquifère dans les Marnes et Caïllasses, le 
C. G. supérieur et moyen. Les premières supportent une nappe pré- 
eaire et discontinue circulant dans les Sables de Beauchamp. Il 
faut atteindre la base des calcaires glauconicux pour rencontrer 
des circulations peu importantes, sur 2 à 3 m (exeeptionuelleinent 
4 m) de hauteur, supportées par l’Argile plastique. 

Au Kremlin Bicêtre, la situation est identique dans les puits de la 
Sté GEo, Avenue de Fontainebleau, où le plan d’eau se tient vers le 
contact de Argile plastique (+ 42). 

Le draînage latéral du Lutétien, situé au-dessus du plan d’eau 
de Ja Seine et de la Bièvre, par les vallées de ees eours d’eau, a été 
bien mis en évidence lors de la construction de la ligne 7 du Métropo- 
litain à Ivry-sur-Seine (5). Le souterrain longe le contact latéral de la 
falaise lutétienne et du complexe : alluvions-éboulis, entre la place 
de la République et la route du Fort. Le contact vertical Lutétien- 
Sparnacien s'opère sur l’ensemble de la ligne, de la rue Berthelot 
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au terminus, et 1l est bien régulier dans les points bas du tracé, sous la 
place de la République et la rue Robespierre. 




















Cote 
Localité Niveau Hauteur ! du contact 
ocunge statique | mouillée | Lutètien 
| Sparnacien 
} 
[ssy-les-\Moulineaux 
angle av. de Clamart, rue Lazare | 
CANNOE LS vadis da TT + 47,65 0,35 + 47,80 
Route Stratémque.:,h iris dust 53,60 2,80 | 50,80 
Vanves | | 
AV PAST are me con rico 44,35 1,40 42,95 
Parc Fallera ES amies 52,90 T10 51,40 
RA PEL DATDASSe oea aaa 49,50 1,60 47,90 
Montrouge | | 
Près le cimetière............,....... ' 40,60 1,80 |. 88,80 
Route Sratdigit e Ge ienee 2525 = à 210 43,15 
Groupe scolaire Haut Mesnil.. ....... 492,60 252 40,15 
Av. Verdier....... Re eue 34,60 4,60 43,00 
Arcueil | | 
Déviation de la Vanne.............. 40,20 4,00 = 36,20 
Ar JéANTAURCS es dus ; 41,90 2,00 i 39,90 
Av Di Durand 5.545 lisant 45,50 À 2,80 ES ar | 
Près le cimet. dé Cachan: : 23 su 008 en 89,40 1.50 37,90 
| 
> N | 
Dagneux | | | 
` , CE | m we ƏD 97 
pros le CMetIbre.. disain aaa 44,75 i; 2,40 | 42,39 
M LOE RES Ar U AE EE E E E | 39,80 
Chätillon-sous-Bagneux 
Pepot es DAV: Jesus ol + 45,10 2,90 + 42,20 
| 
Gentilly | 
| 
Koe TOUL Es rer sd tniedes 69 0,70 38,95 
Angle r. Pasteur - passage Boutet.... 45,40 2,50 62.90 
Place de la Fontame............... | 39,90 | 1,03 38,87 











On a pů constater, au cours des travaux, que si les diverses roches 
étaient normalement humides (eau de carrière), les circulations 
étaient insignifiantes : quelques m°'jour pour l’ensemble du souter- 
rain. On s'aperçut après l’achèvement de celui-ci que les eaux s'étaient 
accumulées dans les calcaires lutétiens, derrière la paroi ouest, c'est- 
à-dire du côté du coteau d’Ivrv. Des tubes pièzométriques, implantés 


sous le radier, dans un lambeau de Lutétien en partie noyé dans les 
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argiles sparnaciennes mais communiquant avec la masse en place, 
permit de constater que le plan d’eau atteignait presque la voûte de 
l'ouvrage et était remonté artificiellement de plus de 6 m en 4 ou 
5 ans. La paroi avait donc réalisé un barrage souterrain très efficace, 
et coupé la communication avee les alluvions et les éboulis perméables 
de la vallée. 

Les ouvrages d'assainissement connus sous le nom de : Collecteur 
de Bièvre, entre la porte de Vitry et la poterne des Penphers (lit de la 
Bièvre} ont permis de dresser nne eourbe prèzométrique suggestive, 
dont la flèche correspondant au mouillage maximum se situe à 
Jintersection de l’avenue Léon Bollée et de la rue Chiappe : cote 
atteinte : + 46, contaet Lutétien/Sparnacien à + 31. La courbe 
dévroit régulièrement de part et d'autre : à l’ouest (rue Widal) Niv. 
stat. : + 42,85 contact Lut/Spar. à + 32,80 ; porte d'Italie : Niv. 
stat : + 41,90 contact Lut/Spar. à + 35.00. Les eaux se rabattent 
an contaet de l’Argile plastique entre la rue de la porte de Bicêtre 
et ia Bièvre. Vers l'Est, le plan d’eau s’abaisse à + 43,50 rue Lache- 
her, et décroit régulièrement jusqu’à 180 m de la porte d'Ivry, 
où il descend brusquement pour s'affaisser, sons celle-ci à la cote 
33,30, le contact Lut/Spar. étant à + 32,40. L’eau se perd plus à 
Pest dans les alluvions. 


30 Anticlinal de Meudon au sud-est de Paris. 


Entre Charenton et Champigny, le tracé de laxe est moins net, 
les Marnes et Caillasses et parfois les calcaires eux-mêmes étant 
décapés sous la vaste terrasse alluviale qui recouvre Maisons-Alfort, 
St-Maur, Joinville, et une partie de Champigny. 

Charenton. — Sur la R. N 5, dans le tronçon du Collecteur Nord- 
Est effectué conjointement avec la ligne 8 du Métro, le plan d’eau 
s’est tenu au-dessous de la zoue de carrières souterraines, entre 
+ 27,69 et + 28,36, c’est-à-dire vers le sommet du Bane Vert (6), 
en équilibre avee le plan d’eau de la Seine. 

Maisons-Alfort. — Le Lntétien est très décapé, et un forage exéeuté 
en 1910 par Porter et Bernarp a fourni les données suivantes : 


Sol à + 35. 


Puits maçonné {Alluvions et Lutétien).................. 12 m. 40 
Lufotion. IMICHIGUE:. Li sidssuuus PAR NE DE JM: 02 
DS HARHACICI. OPLUS ns rain rset reseau PERTE 9 m. 39 


L'eau vient du Lutétien inférieur. 
Niveau statique. ....... + 27,45 
Délut horaire.......... 30 mê 
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St-Maurice- Gravelle. — Forage de la Sté l'Oxylithe (1880). 
Sol à + 37 


Remblais éEAAMVIONSE: 4... Lilas se Sem DNA an des 5 m. 48 
LULOTIE nana a han dun dot ndes M ca Ti du 15 m. 62 
Argile ligniteuse (Sparnacien}......... ; TEREE E, 2 m. 90 


Niveau statique à...... + 35,45 


St-Maur-des-Fossés. — Forage à la Sté des Glacières de l'Est 
(1923), quai de Bonneuil (au sud de la localité). 
Sol à + 34,08 


Sables et PANIER Li auraient ann bains S m. 10 
Warnes ot: Canllasses: cocoa raamita mhi sn EA a a 3 m. 50 
Galoure Grossier Supérieur et MOYER, diiri dada does 13 m. 50 
Calcanet Grosse miere ur SUT Le Lessive baser 5m. 00 

Niveau statique à...... + 31,08 

Niveau de pompage.... + 30,28 

Débit, horaire 24444542 15 mè 


Forage 99, rue Victor-Hugo {1950) par la Société Ifubschwerlin. 
Sol à + 40 


Avant-punts (Alluvioñns et Luten) seian diimersrunes 15 m. 00 
Calcaire compact (C. G. moven)....... EEO E 5m. 00 
Calcaire glauconieux, sableux vers la base................ 8 m. 40 
Argile compaete (Sparnaeien}.......s.sissaacssascses e H m. 60 
Niveau statique....... + 24,60 
Niveau de pompage.... + 23,5 
Débit horaire... ....en. 18 m? 
Champigny. - - Dans les carrières de la route de Villiers, les eaux 


du Caleaire grossier supérieur sont en équilibre avee le plan d’eau de 
la Marne et leur niveau subit un balancement saisonnier dont l’am- 
plitude dépasse 2 m. 50; elles disparaissent en fin d'été sous le 
Bane Vert (+ 32,30) et se relèvent en mars à 35 environ, dans le 
Bauc de Roche (71. 

Au nord de la ligne de faite, sur le flane nord de laxe, il existe 
des forages au Lutétien, à St-Mandé, Vincennes, Nogent-sur-Marne. 


Saint-Mandé. — Le forage du Parc Zoologique est le plus caracté- 
1istique (8). Un niveau aquifère fut trouvé vers {5 m de profondeur 
(+ 35,50) à la base des Marnes et Caillasses. Les eaux légèrement 
ascendantes, remontèrent à 10 m 40 du sol (+ 40,10). La nuse en 


charge est faible, ainsi que le débit (2 à 3 m3 /heure). 


Vincennes. -— Puits exécuté 12, rue de Bagnolet (1883). 

Sol à + 50 
Ludien et Calcaire de Saint-Ouen. ..................... 15 m. 85 
Salles de Beane hie rea rai dede done de 9 m. 20 
Lutétien : Marnes et Caillasses et C. G. supérieur sur...... R e OEA 


Niveau statique à + 41,70 
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Un ouvrage plus récent a été foré, 20, rue des Vignerons, en 1948, 
par la Sté Ilubschwerlin et Cie, 


Sol à + 50 


Avant-puits (Alluvions et Cale. de St-Ouen).....,....... 13 m. 00 
Sables de BHeanchamPeis se eine sers demain 6 m. 50 
RUE RO PL Le Le der rs or E HAT EE 27 m. 50 


L eau est captée à la base du Calcaire Grossier moyen. 


Niveau statique... .... + 26,50 
Niveau de pompage.... + 25,80 
Débit horaire... ..,4:.,.. Tm 


Nogent-sur-Marne. — Lavoir, rue du Jeu de Arce. 


Sol à + 80,50 


Arante puits dais lé Ludiéirs,:s saunas el sh cts 38 m. 74 
Marnes: Inia SV NSeUSeS.. inner a en a 1 m. 76 
Calegire le S FOUDRE: nasen Cle de Rides Ea 10 m. 10 
Sables: dé Beauchamp: 6 Si eds ami dames de 6 m. 70 
IR UES RER RE TE SU a E a a a 6 m. 50 


L'eau vient des Marnes et Caillasses. 
Niveau statique...... + 38,20 


Faible dénivellation en pompage au débit horaire de 15 m. 


Les indications fournies par les puits, forages el sondages exécutés 
sur le tracé et les abords de l’axe anticlinal de la Seine et de Meudon 
se résument comme suit : 


19 sur le tracé de laxe de la Seine, le Lutétien situé sous une 
couverture épaisse et imperméable, vient généralement au contact 
du Sparnacien au-dessus du réseau hydrographique. ll détermine des 
lignes de sources d’affleurement et quelques écoulements préféren- 
tiels. Le mouillage est faible et il ne reçoit aucune alimentation 
notable. 


20 Au sud de Paris, il en est de même sur la ligne de crête où le 
mouillage n'atteint que quelques mètres. Un peu plus au Nord, la 
courbe pièzométrique des eaux souterraines se redresse sensiblement 
au centre des grands massifs, mais s'abaisse rapidement au voisi- 
nage des vallées. Les captages conduits dans cette formation n’y ren- 
contrent qu'un débit précaire. 

30 Au sud-est de Paris, où l’autielinal s'abaisse fortement le 
Lutétien, en s’éloignant de ses affleurements et en passant au-dessou 
du plan d’eau général, retrouve des conditions d’artésianisme, toute- 
fois les débits sont encore peu importants. 

D'une manière générale, en s’éloignant de laxe, la capacité des 
forages augmente, en même temps que le niveau statique se relève. 

Le cas du forage de Jouy-en-Josas est significatif à ce sujet. ll 
montre en outre que les calcaires lutétiens possèdent une zone 
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d'alimentation située vers l'Ouest de la région parisienne, déter- 
minant un compartiment indépendant au point de vue hydrogéolo- 
gique de celui qui est situé au Nord et à l'Est de la Seine. 


o 


an 


. LAMARE. 


Laboratoire de Géologie du Muséum. 
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